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SOIR DE BATAILLE àfais non, il était tropl'in il fallait attendre sefitit eW lui eme la griserie de Pacti
que, de blessé eu bles.46, en inarchantý sur leý poussant en avant, toujours en avant, saý1é ait À Sàrrebzuck, la première Journéc- képis et les c as ý u es de ýcUir bouilli', les d6bri8 zfiý, ceux qui tombaieht près d'eux...Couché à la liýt1êre. du boiý où UT) boulet l'a- tant d'un fourré',toutes.sortes joiiehant le sol de oes ils Une plainte sourde sorî:Ya# abattu en pl in. élan, Jean, le petit chas, arrivaE;sent j usqu'à lui; et, pour- tromper 8011 le tira de sa rêverîe. D'un instinctif

-seilr à pied, ààrltant d'un long évanouissement, impatience, il lesseya. de penser. il e 15encha:ouvritleis yeux. S' V "cece'n'a ait été l'horrible dou- Da une vision rapide, son enf vagiboll- là, à cût6
letlr,.:Iui; tenaillant les jambes où os'et chairs de et a4ndonnée', revint, à sa .ùIémoire; puis- Sans répondre. la iýlainte..1ugu.bre se
ýtaI ?i1t hioyés, 'il aurait cru continuer un rêve plustard, l'ateliér, lelaboriéux tie-tgodes ma- dre. RênTîiî.àýan fore Sý'
-tant lqý., Calme du. soir -qui tombait Fêton-nait ý Chimea, .le travait quotidicii. jusqu'aux premier 1 S de ses bras> et tffl .tant derrière'- lui' sý
-aprè,4 le fracas D', .,dfoX*tl il se, joün d'enthàii4igt$'me oÙ le vieux sanggâulois, jambes sanglantes, Jean s !h
sou1ýcvà.,sur siý,n sésiit; dlesýpetitez funiOés bJeuýS réchauffant 'toutýs les veines, Jels faiýait vivre', cUrps, habillé de la cqote, de drap,moutaieni ýgà:, et ý e. ýftjis. les c6bàà , A, à d' g i lepis ev -sités J da n,-ý l'ardepte Curiosité, -ut. éo , a ... : Le chef ' isa t, l'oeil clos-, 1 's lèvre§,pâ»es

'leq 'cainearad-esl, tranquillement, fRiÊ$,ient la -îoýu-, qui- ],K'ý ýUidRýtî-uh eand vieillard iiux, chîrveuk ýVeux-,tu:bûire?pe - lea heureux qw poq" en Jouir ut t it la main, Une Ion -àý,$raiement bla]leq' kiir avait dit., le matin w6me, q1le PhPoý Va re eýdi
oxpi+ssion de douleux et soeilée, ýnüutrautdlrg,"te les plis. blanlohê et e 1 se, ý,_-t vida d'u - tiýit le bi

tri'st'e"e n'avtailite pasà 'Sur 'Oe visage, Pâle et la, !îÈne où beill i,--Ut les f erbl an CI
l ý4e üanid enfant; eý' au:jiàaiffl un de ceux qui se b ie#, et. dýoù Ontaient,' dans Mexci dý 4EYZ Claiteni,ýjit.

ýSur 143ï inouran'ts., bandaÉt:d4,_ýS plaies. ý'air. f rý1 is du' mathi, les notes monotanee. du mon ýieux; £it 1 h
4lýd;IAMt des brancards, p6upaient Pentendre ýcIajrôP. MalgÎ6. ses blessurèsi il ies-' faniilièr;.,ttt l1ý,eé pilé mieux ýmonté 'que ný
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